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Mammite kystique de la Chatte 
par A. LEBEAU 
:\u cours de ces deux dernières années, nous avons eu l'occasion 
de voir cinq chattes adultes présentant une mammite kystique. 
Trois étaient vierges, deux avaient eu plusieurs portées. Chez 
toutes, les ponctions au thermo-cautère, les injections d'œ st rogènes 
de synthèse, les médications agalactiques habituelles et r ornriec­
tomie, sont restées sans résultat. 
Seules les injections de propionate de testostérone nous ont 
permis de guérir ces mammites rebelles. 
Nous nous contenterons de décrire la marche du traitement sur 
un seul sujet, considérant qu'il s'agit là d'un cas type. 
Une chatte de race commune, vierge, nous est cond uit r à la 
consultation dans la première quinzaine de janvier dernier. 
Elle présente au niveau des mamelles de volumineuse::; poches 
kystiques remplies d'une sérosité très fluide et claire comme de 
l'eau. Certaines dépassent la geosseur d'un œuf de poule. Une 
mamelle postérieure contient un lait jaunâtre. Une autre est pleine 
d'un liquide roussâtre. L'écoulement s'effectue facilement, en crrvant 
les poches avec une pointe de feu. 
Trois injections d'œstrogènes de synthèse, à deux jours dïnter­
valle, suivies d'une médication agalactique classique resknt sans 
cfîet. 
Au début de mars, rious pratiquons l'ovariectomie. un mois 
plus tard, les mamelles sont de nouveau remplies des mômes 
liquides. 
Nous décidons alors de renouveler les ponctions, tout d"aborcl 
trois fois à huit jours d'intervalle, puis trois fois à qmnze j ours, 
et six fois à trois semaines. 
Après chaque intervention, nous injectons sous la peau, 0.02S 
de propionate de testostérone. 
C'est seulement après la douzième injection que les ponctions 
ne furent plus nécessaires. 
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Les choses se passèrent à peu près ainsi avec les autres chattes. 
Deux durent recevoir 13 et 14 injections pour guérir. Une se con­
tenta de dix. Les deux autres furent traitées douze fois. 
L'ensemble de ces faits nous permet de conclure que la gestation 
ne supprime pas la possibilité de mammite chez la chatte. 
La castration évite peut-être les récidives, mais à elle seule, 
elle ne suffit pas pour faire rétrocéder l'inflammation mammaire. 
Les œstrogènes paraissent être efficaces, dans les lactations ner­
veuses courantes, mais ils ne font rien dans ce genre de mammite. 
Seul le testostérone semble être indiqué. 
A notre connaissance, le meilleur traitement des mammites 
kystiques de la chatte serait donc de procéder d'abord à l'ovariec­
tomie, puis d'injecter dix à quinze fois une forte dose de testos­
térone à raison de deux ou trois séances par mois, tout en ponc­
tionnant au thermo-cautère, les kystes, chaque fois. 
Il serait intéressant de savoir si des confrères ont une médication 
plus pratique et plus rapide à proposer. 
